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La réponse de M. Costigan a été 
éloquente et émue. Après avoir 
remercié cordialement ses amis de 
leur royale offrande, il passa en 
revue sa carrière politique.

M. Mackintosh, l’honorable F. 
Clemow, M. Baskerville, M. Starrs, 
M Heney et le Capt. McCaffrey 
firent ensuite un éloge bien vrai et 
bien flatteur des éminentes qualités 
qui distinguent l’honorable minis­
tre comme citoyen et comme 
homme public.

Nous voudrions pouvoir publier 
ici toutes les éloquentes choses 
dites à cette occasion ; mais, dans 
l’impossibilité où nous sommes de 
le faire, nous nous joignons cor­
dialement au moins à ses amis 
pour rendre hommage à la haute 
impartialité, à l’intelligence et au 
dévoûment dont a toujours fait 
preuve l’honorable John Costigan.

“ si nous voulons la liberté, l’éga 
“ lité, la fraternité pour to 
“ devise sublime que St Jean-Bap- 
“ liste annon 
,‘ bords du 
“ fait depuis un si sanglant abus— 
“ nous ne voulons de menace ou 
“ d’injustice de personne. Nemo me 
“ impuni lacessit. Jetés par la 
“ Providence à côté de nationalités 
“ qui, elles aussi, ont bien des 
“ qualités, bien des gloires à récia- 
“ mer,—et quelques-unes de 
“ gloires nous sont communes— 
“ nous voulons travailler avec elles 
“ sans l’effacement de personne, 
“ sans l’absorption de personne, 
“ dans le respect des droits de 

chacun, des libertés 
“ au grand problème de notre 
“ avenir.”

Aux pèlerins et an publie en 
general

J’invite les pèlerins et tous ceux 
qui désirent acheter des objets de 
piété, de venir faire une visite à 
mon magasin, à l'occasion de l’ar­
rivée de jolies marchandises pour 
souvenir de pèlerinage et autres.

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.
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B. CABBIE & Cif.ça le premier sur les 
Jourdain et dont on aOttawa et Hull 31 Juillet 1885

L’IiON. JOHN COSTIGAN

Quelle vie que celle des hommes 
publics ! Constamment sous le bar 
nais, ils n’ont pas même, la plupart 
du temps, la satisfaction de s’enten 
dre dire qu’ils ont fait leur devoir, 
quand ils se dévouent entièrement 
pour le bien général, quand ils 
s’oublient eux-mêmes, quand ils 
sacrifient les intérêts des leurs, 
pour se consacrer davantage à la 
mission, aux travaux qu’il se sont 
imposés.

Aussi, lorsqu’il se rencontre 
qu’une autre récompense que l’in 
suite et la calomnie vient couron- 
nei le mérite de l’un de ces ou­
vriers du devoir et du dévoûment, 
chacun doit acclamer cet acte de 
justice et de réparation dans la me­
sure de ses forces.

L’honorable John Costigan, mi 
nistre du Revenu de l’Intérieur, 
était l'objet hier soir de l’un de ces 
rares témoignagnes de reconnais­
sance de la part d’un certain 
groupe de ses amis personnels et 
de ses co-nationaux.

La démonstration a eu lieu au 
Russell, et entr’autres personnes 
présentes on remarquait l’honora­
ble Frank Clemow, MM. D. O'Con 
nor, président, Patrick Baskerville, 
M. P. P.. Hugh Ryan, l’échevin 
Heney, Arch. Stewart, Michael 
Starrs, Win Baskerville, C. H. 
Mackintosh, M. P., vice président, 
le Capt. McCaffrey et les reprësen 
tants de la presse locale.

Le cadeau que l’on a offert à 
l’honorable ministre du Revenu 
de l’Intérieur est une superbe mai­
son garnie, située au No. 224 rue 
Cooper, et M. Daniel O’Connor lui 
a lu l’adresse suivante :

TOUTES HARCIItNUISESces
Les vrais amis sont toujours la 

Sans oublier le passé, pensons il 
l’avenir et surtout ne perdons pas 
de vue les belles choses telles que 
joncs de mariage, montres, paru­
res et bijOux de tous genres et à 
bas prix. Chaque article est ga­
ranti tel qu’on le reorésente, si­
non la vente est nulle, ch z H. 
Norez, No. 30 rue Rideau, porte 
voisine du “ London Chop House.” 
Verres de montres 10 et 15 cts. 
Réparations faites avec soin à des 
prix modérés.

limiLCB Ml PRIX «Il M !
de chacun,

«,000 PIECES D’INDIENNES
Â TRAVERS LA POLITIQUE Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c i\ 15c par verge.
11 y a eu séance du Cabinet hier 

après midi.

Sir Charles Tupper, Haut Com­
missaire du Canada en Angleterre, 
s’est embarqué hier pour le Canada, 
où il fera un court séjour.

1000 F1EGPS DE MOUSSELINE A ROBEPERDU
Un vieux portefeuille de maroquin rouge, 
contenant des cartes d’aitaires et autres 
papiers. La personne qui le rapportera à 
ce bureau sera libéralement récompensée.

28 juillet 1885

LA MINERVE Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le J lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.La Minerve ne compte pas moins 

de cinq prêtres canadiens qui 
agissent ù l’heure actuelle comme 
ses correspondants en Europe : 
l’abbé Labelle, l’abbé Proulx, l’abbé 
Bruchési, le Révd P. Marsile et 
l’abbé Gérin. Et tous sont de bonnes 
et fines plumes.

C’est un tour de force qui n'a 
jamais été accompli encore par 
aucun journal canadien.

Les lettres de l’abbé Proulx notam­
ment ont eu beaucoup de retentis­
sement ; elles nous ont révélé un 
littérateur distingué qui est appelé 
à foire sa marque. Elles ont été 
lues avec une avidité telle que 
tous les numéros qui les conte­
naient sont, dit-on, épuisés. Faudra 
réunir tout cela en volume : ce 
sera un volume d’un intérêt sai­
sissant.

Nous ne serions pas surpris de 
savoir que la Minerve s'assure la 
collaboration de l’abbé Proulx 
d’une façon permanente. Ce serait 
une acquisition précieuse pour le 
grand journal conservateur, qui, 
nonobstant une rude concurrence, 
sait maintenir sa place avec éclat à 
la tête de la presse franco-cana­
dienne.

Sf

ON DEMANDEL’honorable M. Caron est parti 
pour Québec aujourd’hui. Il sera 
de retour mardi.

Son Excellence le Gouverneur- 
Général passera dans la capitale la 
semaine prochaine, en route pour 
l’ouest. ,

Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chez

Trois institutrices ou instituteurs, dont 
l’un capable d’enseigner le français et 
l’anglais, pour les écoles catholiques de 
Notre-Dame-du-Laus. Salaire libéral. Pour 
plus amples informations s’adresser à 
Rév. E. T'inquier, curé et sec.-trésorier, 
Noire-Dame-du-Laus.

D. GARDNER A Oie.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.
ON DEMANDE

Deux Institutrices pouvant enseigner le 
français et l'anglais pour les écoles catho­
liques du township de Buckingham. Pour 
plus amples informations, s’adresser à 
A. Guy, séc.-Uésorier, Buckingham.

Sir Leonard Tilley est rendu à 
St Andrews, N. B. On espère qu’un 
complet repos le ramènera bientôt 
à la santé.

AMELIORATIONS LOCALESDEMANDE
li est entendu qu’il va y avoir 

plusieurs changements ministériels, 
mais on ne peut guères donner de 
noms avant que ces remaniements 
aient été sanctionnée par le Gou­
verneur-Général.

On a besoin, dans le Canton Aldlield, de 
deux mai tresses d’école enseignant le 
français et l’angla s.

S’adresser à M. C. V. Casault, secrétai­
re-trésorier, Bureau de Poste llulvursen, 
Canton Aldlield, Pontiac.

pONSTRUCTION d’égouts à tuyaux 
XV nées, dans le quartier By, en la ville d’Ottawa.

Avis est par le présent do mé que le Conseil-dd-Ville il’Ottawa va passer, 
conformément aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction d’égouts à tuyaux en glaise vitrifiés ayant les dimensions suivantes et 
dans les rues ci-après désignées

Dans la rue York, de l’égoût principal à la rue William, tuyaux de ‘24 pouces* 
Dans la rue York, de la rue William à I* rue Sussex, tuyaux de 18 pouces.
Dans ia rue Sussex, de la rue George à la rue Clarence, tuyaux de 15 pouces.
Dans la rue Sussex, de la rue Clarence à la rue St Patrice, tuyaux de 15 pouces.
Dans la rue Sussex, de la rue George à la rue Rideau, tuyaux de 12 pouces.

Les dits règlements pôurvoieroot aussi à répartir et à prélever le coût de ces travaux 
sur la j ropnôté réelle qui doit en bénéficier, à condition cependant que la majorité des 
propriétaires de tels biens-fonds, représenta il au moins la moitié de leur valeur 
totale, ne présentent des requêtes contre telle répartition au Conseil-de-fille 
d’Ottawa dans l’intervalle d’un mois à compteur de la dernière publication de cet avis, 
soit du onze Août A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet, 1885.

en glaise vitrifiés, dans les rues sous-mention-

Voitures! Voitures!
Sir John A. Macdonald est parti 

pour la Rivière du Loup hier après- 
midi. L’honorable M. Bowell a 
aussi quitté Ottawa dans le même 
temps en destination des Provinces 
Maritimes. Il doit se rendre jus 
qu’à file du Prince-Edouard.

Voilures couvertes ou decouvertes, 
Phsétons, Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc» etc»
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection de mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui de la solidité et du (lui.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

A l’honorable John Costigan,
Monsieur,—Un certain nombre 

de vos amis dans la Puissance 
vous prient ce soir d’accepter 
l’acte de propriété d’une maison 
dans la ville d’Ottawa comme 

expression de l’estime 
qu’ils font de vos services comme 
ministre de la Couronne.

En consultant votre passé, vos 
amis sont fiers de constater que 
vous vous êtes toujours conduits, 
dans les luttes pulbliq 
les circonstances difficiles où vous 
a placé le poste responsable que. 
vous occupez, de manière à salis 
faire tout le monde et à sauve­
garder la paix, la prospérité et le 
bonheur du peuple canadien.

Quoique représentant spéciale­
ment les Canadiens-Irlandais fie la 
Puissance dans le Caoinet de sir 

-John A. Macdonald, toutes les au­
tres nationalités et toutes les croy­
ance peuvent aussi vous réclamer 
comme leur avocat à cause du 
grand amour que vous avez voué 
au Canada, votre terre d’adoption 
et notre patrie commune.

Souhaitant que longtemps encore 
vous continuerez à occuper un 
poste éminent dans les Conseils de 
la nation et que votre estimable 
épouse et vous jouierez durant de 
longues années de la santé et dit 
bonheur sous le toit de la maison 
que la reconnaissance publique 
vous offre, nous sommes heureux de 
représenter en ce moment vos amis 
et vos admirateurs de la Puissance 
et de vous présenter ce témoignage 
d’estime en leur nom et sous notre 
signature.

Signé :
D. O’Connor,
Wm. Mackey,
Alonzo Wright, arch. Stewart, 
P. Baskerville, Wm, McCaffrey, 
John Heney.

Ottawa, 30 juillet, 1885.

W. P. LETT, grenier de ia Cité.

AMELIORATIONS ^OCALESfaible LE RETOUR DES PELERINS
TROTTOIRS

Dans le Quartier Ottawa, erç la Cite d’Ottawa
A vis est par le présent donné que le Uonseil-de-Ville d’Ottawa va passer, eenfor- 

XJL mémenl aux provisions de l’Acte Municipal Consolidé, des règlements pour la 
construction de trottoirs ayant les dimensions suivantes et dans les rues ci-aprèa

Le pèlerinage des catholiques 
canadiens français d’Ottawa est re 
venu dans la capitale hier soir vers 
les neuf heures, après un charmant 
voyage.

A leur retour à Montréal, hier 
matin, les pèlerins, au nombre de 
mille environ, ont entendu la messe 
1 l’église de Notre-Dame.

On parle de guérisons miracu 
lenses accomplies, mats les Infor 
mations qui nous ont été fournies à 

égard ne nous permettent de 
signaler aujourd’hui aucun cas par­
ticulier.

ALFRED MATHIEU,M. TASSE ET LES CANADIENS 
EMIGRES j No. 380 me Clarence. OHnwa

24 juillet 1885. laues et sous
Le Messager publié à Lewiston, 

Maine, reproduit le discours pro 
nonce par notre député au banquet 
de la Saint-Jean-Baptiste, et l’ac­
compagne des réflexions suivantes :

“ Nos lecteurs trouveront sur 
notre première page le discours 
prononcé par M. Tassé, M. P., au 
dernier banquet de la St Jean Bap­
tiste à Ottawa. Notre confrère de 
la Minerve, qui ne perd aucune oc­
casion de manifester ses vives sym­
pathies pour ses frères émigrés, a 
trouvé encore cette fois le moyen 
de placer une allusion flatteuse 
pour les Canadiens de la Nouvelle- 
Angleterre.

“ Nous répéterons aux Améri­
cains qui voudraient voir dans 
noire avancement comme nationa­
lité un danger, une menace pour 
le repos de cette, république, les 
nobles paroles que M. Tassé adres­
sait aux Anglo-Saxons du Canada :

“ Nous ne sommes un danger, 
“ une menace pour personne, a-t il 
“ dit. Fils de la liberté, nous en 
,l connaissons le prix, nous la vou- 
“ Ions et pour nous et pour tous. 
*• La liberté est un fruit tombé du 
“ ciel, qui ne saurait être la pro- 
“ priété d’un neuple, d’aucun 
“ individu. Chacun y a droit 
“ comme à l’air qu’on respire. Mais

désignées :
Entre les rues Sussex et Dalliousie.
Du côté Nord de la rue Water, transversal, 3 pouces, 8 pieds.
Du côté Sud delà rue Water, transversal, 3 pouces, 8 pieds.
Le coût d’un trottoir de 2 pouces l’épaisseur et de 40 pouces de largeur et les frais 

de remplissage qui s’en suivent seront supportés par la Corporation dans chaque 
L-s dns règlements poui voleront aussi à répartir et prélever le coût de ces travaux 
sur la propriété réelle qui doit en bènell her, à condition cepeudant que la majorité 
des proprietaires de tels bians-fonds, représentant au moins la moitié de leur valeur 
tota.e, ne présentent des reqnêtes contre telle répartition au Conseil-do-Ville d’Ottawa 
dans l’.ntervalle d’un mois à compter de la dernière puulication de cet avis, soit du 
onze Août, A. D. 1885.

Ottawa, 28 juillet 1885.
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MARCHANDISES DE GOUT W. P. LETT, Greffier de la Cité. ~

Les exportations d’animaux du 
port de Montréal, durant la semai 
ne dernière, ont été de 2,749 têtes 
de gros bétail et 4,561 moutons. 
C’est une augmentation sur la se­
maine correspondante de 1884 de 
1,583 pour le gros bétail et 2,496 
pour lus moutons.

Les exportations totales jusqu'à 
celte date ont été de 31,922 de gros 
bétail et 19,673 moutons. Celles 
de 1884 étaient de 24,953 gros bé­
tail et 10,400 moutons.

Photographies—ET—*

Articles de Rodes
A TENDRE DE SUITE GRANDE REDUCTION

Après l’inventaire fait de. notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc­
tions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

VEZ-VOUS besoin d’un CHAPEAU à 
moitié prix ?

VENEZ NOUS VOIR

A VFZ-V 'ÜSIesoin de Mcbe PLUMES 
A et d’élégante PLEURS Y

VENEZ NOUS VOIR.

A VBZ-VOUS besoin de nouvelles DAN- 
TELLES et de FICHUS ?
VENEZ ENCORE NOUS VOIR.

US MOIS SEULEMENTA
Photographies gram eur

CABINET

$3.00 par Dez. N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.CHEZ

Dorion ALe président Cleveland a résolu 
de garder au service de son admi­
nistration les consuls suivants : R.
S. Chilton, à Goderich, Out. ; R. J.
Stevens, à Victoria, Colombie An­
glaise.

attirées VettaeUee de public sur la rai Ma ml recela»* SEIAtlSI centra ta» MmerrkMee i Ueêrtaea eerlalae, remède r* «rat, ee

HARRIS, CAMPBELL & Co.A. Woodcock Delorme
Hi Rue Sparks et 5E1 Rue Suuei,

Coin de le rue* Rideau. 
OTTAWA.

Francis Clemow, 
George Goodwin, RUE O’UOMNOn.

4 décembre 1884Magasin Spécial de Modes,
30, RUE NPAKKS.

18 Oct. 1884 le.
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